
N ATIVITE  DU SEIGNEUR  –  MESSE DE LA  NUIT 
 

PRIERE D’OUVERTURE  
Seigneur, tu as fait resplendir cette nuit très sainte  des clartés de la vraie lumière ; de 
grâce, accorde-nous  qu'illuminés dès ici-bas par la révélation de ce mystère,  nous 
goûtions dans le ciel la plénitude de sa joie. 
 
LECTURES 
Is 9, 1-6 
Le peuple qui marchait dans les ténèbres a vu se lever une grande lumière ; sur ceux 
qui habitaient le pays de l'ombre, une lumière a resplendi. Tu as prodigué l'allégresse, 
tu as fait grandir la joie : ils se réjouissent devant toi comme on se réjouit en faisant la 
moisson, comme on exulte en partageant les dépouilles des vaincus. Car le joug qui 
pesait sur eux, le bâton qui meurtrissait leurs épaules, le fouet du chef de corvée, tu 
les as brisés comme au jour de la victoire sur Madiane. Toutes les chaussures des 
soldats qui piétinaient bruyamment le sol, tous leurs manteaux couverts de sang, les 
voilà brûlés : le feu les a dévorés. Oui ! un enfant nous est né, un fils nous a été 
donné ; l'insigne du pouvoir est sur son épaule ; on proclame son nom : 
« Merveilleux-Conseiller, Dieu-Fort, Père-à-jamais, Prince-de-la-Paix ». Ainsi le 
pouvoir s'étendra, la paix sera sans fin pour David et pour son royaume. Il sera 
solidement établi sur le droit et la justice dès maintenant et pour toujours. Voilà ce 
que fait l'amour invincible du Seigneur de l'univers.  
 
Ps 95, 1-2a, 2b-3, 11-12a, 12b-13a.c  
R/ Aujourd'hui, un Sauveur nous est né : c'est le Christ, le Seigneur.  
- Chantez au Seigneur un chant nouveau, chantez au Seigneur, terre entière,  
chantez au Seigneur et bénissez son nom !  
- De jour en jour, proclamez son salut, racontez à tous les peuples sa gloire,  
à toutes les nations ses merveilles !  
- Joie au ciel ! Exulte la terre ! Les masses de la mer mugissent,  
la campagne tout entière est en fête.  
- Les arbres des forêts dansent de joie devant la face du Seigneur, car il vient,  
pour gouverner le monde avec justice.  
 
Tt 2, 11-14  
La grâce de Dieu s'est manifestée pour le salut de tous les hommes. C'est elle qui 
nous apprend à rejeter le péché et les passions d'ici-bas, pour vivre dans le monde 
présent en hommes raisonnable, justes et religieux, et pour attendre le bonheur que 
nous espérons avoir quand se manifestera la gloire de Jésus Christ, notre grand Dieu 
et notre Sauveur. Car il s'est donné pour nous afin de nous racheter de toutes nos 
fautes, et de nous purifier pour faire de nous son peuple, un peuple ardent à faire le 
bien. 
 



Lc 2, 1-14  
En ces jours-là, parut un édit de l'empereur Auguste, ordonnant de recenser toute la 
terre – ce premier recensement eut lieu lorsque Quirinius était gouverneur de Syrie. – 
Et chacun allait se faire inscrire dans sa ville d'origine. Joseph, lui aussi, quitta la ville 
de Nazareth en Galilée, pour monter en Judée, à la ville de David appelée Bethléem, 
car il était de la maison et de la descendance de David. Il venait se faire inscrire avec 
Marie, son épouse, qui était enceinte. Or, pendant qu'ils étaient là, arrivèrent les jours 
où elle devait enfanter. Et elle mit au monde son fils premier-né ; elle l'emmaillota et 
le coucha dans une mangeoire, car il n'y avait pas de place pour eux dans la salle 
commune. Dans les environs se trouvaient des bergers qui passaient la nuit dans les 
champs pour garder leurs troupeaux. L'ange du Seigneur s'approcha, et la gloire du 
Seigneur les enveloppa de sa lumière. Ils furent saisis d'une grande crainte, mais 
l'ange leur dit : « Ne craignez pas, car voici que je viens vous annoncer une bonne 
nouvelle, une grande joie pour tout le peuple : Aujourd'hui vous est né un Sauveur, 
dans la ville de David. Il est le Messie, le Seigneur. Et voilà le signe qui vous est 
donné : vous trouverez un nouveau-né emmailloté et couché dans une mangeoire. » 
Et soudain, il y eut avec l'ange une troupe céleste innombrable, qui louait Dieu en 
disant : « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la terre aux hommes qu'il 
aime. »  
 
PRIERE SUR LES OFFRANDES 
Accepte, Seigneur, notre sacrifice en cette nuit de Noël ; et, dans un prodigieux 
échange, nous deviendrons semblables à ton Fils en qui notre nature est unie à la 
tienne. 
 
PRIERE APRES LA COMMUNION  
Joyeux de célébrer dans ces mystères la naissance de notre Rédempteur, nous te 
prions, Seigneur notre Dieu : donne-nous de parvenir, après une vie toujours plus 
fidèle, jusqu'à la communion glorieuse avec ton Fils bien-aimé. 
 

+ 
 

Abbatiale d’Œlenberg, mercredi 25 décembre 2013 
 
Chers frères et sœurs dans le Christ, 
 
« Aujourd’hui nous est né un Sauveur ! » C’est Noël ! Au milieu de cette nuit, nous 

fêtons la lumière, la vraie lumière, comme nous l’avons dit dès la prière d’Ouverture 
de cette célébration : « Seigneur, tu as fait resplendir cette nuit très sainte des clartés 
de la vraie lumière. » 

La lumière… elle apparaît d’abord sous la forme de la lumière naturelle, qui 
nous permet de voir, de contempler les choses de ce monde. « Le peuple qui marchait 
dans les ténèbres a vu se lever une grande lumière », nous disait le prophète Isaïe. Cette 



lumière nous permet de frayer notre chemin, et d’avancer en ce monde. Cette lumière 
qui nous donne de voir la beauté des choses crées, de nous en réjouir. Au milieu de la 
nuit, la lumière d’un astre, la lumière des cierges, les lumières artificielles qui 
renforcent cette lumière naturelle, et nous permettent de nous réunir cette nuit, en 
communauté, en famille, pour nous inviter à accueillir une autre lumière, la « vraie 
lumière ». 

Car c’est à une lumière spirituelle que nous voulons nous ouvrir, une lumière qui 
éclaire nos vies de l’intérieur, pour que nous en resplendissions au travers de tous nos 
actes. C’est la grâce de Dieu, nous a dit saint Paul dans la seconde lecture, « qui nous 
apprend à vivre dans le monde présent en hommes raisonnables, justes et religieux », et qui 
fait de nous « un peuple ardent à faire le bien ». Car en cette nuit de Noël, le chef de 
notre Peuple paraît, le Bien se manifeste dans toute sa pureté : dans le petit Enfant de 
Bethléem, arrive au monde l’homme parfait, l’Homme-Dieu, en lequel le péché n’a 
aucune prise. L’Homme qui, au travers de toute Son histoire, n’exprimera que la 
Bonté, et qui nous permet, à nous Ses fidèles, de suivre Son chemin de lumière. 

C’est par-dessus tout à la lumière de la foi que nous voulons nous ouvrir en cette 
nuit, la foi qui nous dit la vérité dernière sur toute chose, cette foi qui nous révèle 
toute la grandeur du mystère de Noël. « Voilà le signe qui vous est donné : vous trouverez 
un nouveau-né emmailloté et couché dans une mangeoire. » L’ange éclaire les bergers sur 
la réalité qui leur est offerte : le Sauveur est né ! Sous le signe anodin de l’Enfant 
dans la crèche, c’est le Seigneur qui Se donne. Dieu n’est pas lointain, étranger à nos 
soucis, à nos préoccupations : Dieu est avec nous, parmi nous, en cet Homme Jésus, 
et Il vient nous dire qu’il nous aime. « Gloire à Dieu au plus haut des cieux, et paix sur la 
terre aux hommes qu’il aime. » Oui, Dieu nous aime, c’est ce message de la foi, cette 
lumière qui seule donne la vraie paix, la vraie joie, c’est la lumière la plus pénétrante 
de cette nuit de Noël. 

La vie toute entière de Jésus est là pour proclamer, dès Ses premiers cris dans la 
crèche, à quel point Dieu est concerné par les hommes, à quel point tout ce qui 
compte pour les hommes compte pour Dieu. Rien ne lui est étranger, les belles joies 
de la vie humaines, Il les a connues ; à toute souffrance, Il a compati, dans Son 
immense Passion – dans Sa Passion pour nous. Cette lumière de la foi, demandons au 
Seigneur de la raviver en nos cœurs, pour que nous vivions pleinement la célébration 
de l’Eucharistie, au cœur de cette nuit : Jésus est né, Il Se donne à nous et nous donne 
avec Lui au Père, dans une offrande parfaite. Sous les signes très humbles du pain et 
du vin, reconnaissons-Le qui vient à nous comme Il est venu dans la crèche, plein de 
fragilité et de faiblesse. Dans le regard de la foi, reconnaissons « notre grand Dieu et 
Seigneur », source de toute lumière. Le cœur fondé dans la foi, ayons confiance en Sa 
lumière qui veut illuminer toute notre vie, demandons-Lui de répandre en notre 
histoire Sa beauté, Sa bonté, Sa vérité, pour que notre vie entière soit un signe pour 
les hommes d’aujourd’hui : le Seigneur nous aime ! « Grande joie pour tout le peuple », 
c’est la gloire de Dieu, la joie du Ciel qui descend sur terre, cette joie que le monde 
ne connaît pas, et que nul ne pourra nous ravir. AMEN. 

fr. M.-Théophane + 


